
Etudes de surfaces de cimetières comprenant un Jardin d’urnes.

Sur la base
• du schémas comparatif de surfaces suivant les types de sépultures
• des taux de remplissage des tombes pouvant accueillir plusieurs défunts qui sont différent quand le
jardin d’urne est récent (régime de démarrage)) ou quand il est ancien (régime courant)
• d’un panachage des sépultures cinéraires : cavurnes, minitombes, tombes-urnes

Nous avons élaborer des graphiques qui indiquent en fonction du taux de crémation les surfaces de
cimetières pour 100 défunts.

Selon le nombre de défunts pris en charge par une mairie, on peut extrapoler la surface nécessaire
pour son cimetière.

L’intérêt en matière de consommation de foncier est sensible :
• le jardin d’urnes représente 13 à 34% d’un cimetière qui n’aurait que des cercueils
• plus le taux de crémation augmente moins le cimetière (cercueils+urnes) est grand dans son
ensemble

Pour limiter la surface des cimetières il faut donc que le taux de crémation soit élevé. Ce qui ne peut
advenir que si le jardin d’urnes est de qualité, avec des sépultures cinéraires :
• variées (cavurnes, minitombes, urnes en pleine terre (tombe-urne))
• et sur des emplacements situés en concessions ou en terrain communal.
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